Une urne contient 2 boules blanches et 1 boule noire indiscernables au toucher. On tire une boule au hasard et on note sa couleur avant de la remettre dans l’urne et de recommencer l’expérience.
Déterminer la probabilité d’obtenir 2 blanches, une blanche et aucune blanche.


Dans le cas équiprobable le principe multiplicatif repose sur le dénombrement, on dénombre les branches amenant au cas favorables et aux cas possibles
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Dans le cas non équiprobable, il faut faire accepter à l’élève la multiplication des probabilités sur les branches.
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Pour une variable aléatoire non équiprobable construite sur une loi équirépartie, cela est acquis grâce aux propriétés de la multiplication.
Peut-on pour autant faire admettre à l’élève que : « Pour la répétition d’expériences identiques et indépendantes, la probabilité d’une liste de résultats est le produit des probabilités de chaque résultat. », notamment pour une loi non équiprobable à deux ou trois issues donnée arbitrairement ?
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